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Le Festival Musica
Ce festival dédié aux musiques d'aujourd'hui se tiendra du 16 septembre au 10 octobre à Strasbourg.

Ce festival dédié aux musiques à Strasbourg (illustration) © Getty / Alexander Sorokopud

L'équipe
Anna Sigalevitch  pianiste, comédienne
Anne Weinfeld  Réalisatrice
Contact
Twitter   Contact
Thèmes associés
Musique

(Ré)écouter Classic & Co

Le Festival Piano Jacobins

« Bach 6 solo »

« Don Giovanni » au Festival de Salzbourg

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355435950
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Journal de la Création du dimanche 12 septembre 2021
Dans le journal de la création ce soir, zoom sur la programmation des festivals Musica, Rive Gauche et
InnovaSound, une création pour 6 contrebasses d'Oscar Bianchi donnée à la Maison de la Radio et la rubrique
"Pourquoi composez-vous?" en compagnie de Hans Abrahamsen.

Journal de la Création du dimanche 12 septembre 2021, © DR
Concerts
Du 15 au 19 septembre, le  Festival Musique Rives Gauche  crée l'événement en invitant la compositrice
américaine  Caroline Shaw  . Mercredi 15 septembre, l'ensemble de Shaw, Roomful of Teeth crée en France
la Partita pour 8 voix, à la Salle Colonne dans le 13ème arrondissement de Paris.

Une autre très grande dame de la musique contemporaine est présente le mercredi 15 et le jeudi 16 septembre
à la Philharmonie. L'Orchestre de Paris crée  Spira  d'  Unsuk Chin  , sous la direction de Klaus Makela. Spira
est un concerto pour orchestre dans lequel brille l'art de la compositrice coréenne.

ⓘ Publicité
Radio France ne vous demandera jamais de communiquer vos coordonnées bancaires.
Le 17 septembre, à la Maison de la radio sera donnée la  création du  Concerto pour six contrebasses  d'
Oscar Bianchi  , parle pupitre du Philharmonique de Radio France

Retour sur les concerts de l'Académie Voix Nouvelles à Royaumont, où de jeunes compositeurs travaillent
sous la direction de professeurs, comme l'italien  Matteo Gualandi  qui a étudié avec Michael Jarrell et fait le
cursus de l'Ircam, ou encore le français  Brendan Champeaux  qui a composé une pièce pour orgue inouïe,
jouée par Thomas Lacôte.

Edith Canat de Chizy  fait l'  ouverture de la saison de la Cité Musicale de Metz  avec  Apocalypsis  , qui
réunit les forces de l'Orchestre National de Metz et des Métaboles ce vendredi 17 septembre.

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355451670
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A Strasbourg, la musique de Clara Olivares
Compositrice franco-espagnole, Clara Olivares présente deux créations à Strasbourg dans le cadre du
festival Musica.

Visuel pour la création de "Terra Memoria" • Crédits :  Quatuor Adastra / Celia Olivares

Née à Strasbourg en 1993,  Clara Olivares  , compositrice franco-espagnole, présente deux oeuvres dans
le cadre du  Festival Musica  qui se déroulera dans sa ville natale jusqu'au 10 octobre :

_  Fusion des Fêlures  _  ,  "une pièce articulée autour de l'idée d'émergence et d'extinction perpétuelle des
timbres", une création qui s'inscrit dans le programme “Illuminées”, uniquement composé par des femmes,
qui se jouera le 18 septembre  (Ensemble Intercolor), et  Murs et Racines  , "pièce composée de plusieurs
cellules répétées, brouillées par des textures organiques, où les sources sonores ne sont pas clairement
identifiées", qui s'inscrit dans le programme "Terra Memoria",  joué le 19 septembre  (Ensemble Adastra).

Plus d'informations  sur le site du Festival Musica  qui se déroulera jusqu'au 10 octobre à Strasbourg

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355609527
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La Matinale en direct de Strasbourg
A l'occasion de l'ouverture du festival Musica, nous avons le plaisir d'accueillir son directeur Stéphane Roth,
la maire de Strasbourg Jeanne Barseghian et les artistes Caroline Shaw et Minh-Tâm Nguyen. Sans oublier
Marie Linden, directrice générale de l'Orchestre philharmonique de Strasbourg.

Festival Musica à Strasbourg, du 16/09/2021 au 10/10/2021, © facebook.com/ festivalmusica
Au programme
7h20 :  Au fil de l'Actu avec Marie Linden
7h50 :  La chronique de Christian Merlin
7h55 : Jeu concours
8h10 :  Les invités du jour : Stéphane Roth, Caroline Shaw, Minh-Tâm Nguyen et Jeanne Barseghian
8h20 :  Maxxi Classique de Max Dozolme
Le Jeu Concours
Tentez de gagner le disque "Les Enfants Terribles" de Philippe Glass par Katia et Marielle Labèque, sorti à
l'automne dernier chez le label Deutsche Grammophon.Pour cela, cliquez sur "  contactez-nous  " et laissez-
nous vos coordonnées : nom, prénom et  adresse postale complète.  Bonne chance !

L'équipe de l'émission :
Jean-Baptiste Urbain  Production
Yassine Bouzar  Réalisation
Marion Guillemet  Collaboration
Flora Sternadel  Collaboration

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355607349
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Journal de la création du dimanche 19 septembre 2021
Cette semaine dans le journal de la création, honneur à la génération des compositeurs des années 80 avec
Aurélien Dumont, Yves Chauris, Tristan Perich... En fin d'émission, la séquence "Pourquoi composez-vous?"
se fera en compagnie de Clara Olivares.

Journal de la création du dimanche 19 septembre 2021
Concerts
Le compositeur  Yves Chauris  propose le  samedi 25 septembre à la Philharmonie de Paris  une création
inspirée par  Reflets dans l'eau  de Debussy. Au programme également une création de  Brice Pauset  et
un nouveau  Concerto pour trompette  de  Yann Robin  . Dans ce concert, l'Ensemble Intercontemporain de
Matthias Pintscher joue avec des vidéos d'artistes émergents sur le thème de Narcisse.

Autre grand compositeur né en 80, c'est  Aurélien Dumont  . Avec son nouveau projet  Black Village  , le
compositeur, le metteur en scène Frédéric Sonntag et les musiciens de L'Instant Donné nous plongent dans
l'univers de l'écrivain Antoine Volodine.
Black Village  est donné à la Friche Belle de mai à Marseille le mardi 21 septembre puis les  29 et 30 septembre
au Festival Musica  de Strasbourg.

A Strasbourg justement, le compositeur américain  Tristan Perich  crée le  jeudi 23 à l'Eglise Saint-Paul de
Strasbourg  , une pièce pour orgue et 100 hauts-parleurs.
Toute la semaine, le Festival Musica regorge d'événements, avec beaucoup de spectacles pour les enfants,
des conférences et notamment une  conférence de Vinciane Despret  .

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355695666
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Ensemble I Giardini : du romantisme français à l’Amérique de
Carolyne Shaw – Talentueux éclectisme

Imaginé par le Palazzetto Bu Zane, le programme « Nuits » que l’ensemble I Giardini et Véronique Gens
promènent depuis un bon moment déjà (et qu’ils reprennent dès le 14 septembre à Paris, puis à Lille, Saint-
Etienne, Gand et Caen cet automne) n’a plus besoin d’être présenté, d’autant qu’il a fait l’objet d’un très
bel enregistrement (Alpha). Il aura contribué à élargir l’audience d’une formation (constituée en 2012 autour
de la violoncelliste Pauline Buet et du pianiste David Violi, photo ) que les férus de musique française rare
connaissent bien, tant pour la curiosité dont elle fait preuve que la qualité et l’intelligence stylistique de ses
interprétations. Mel Bonis, Théodore Dubois, La Tombelle comptent parmi les compositeurs méconnus dont
les Giardini nous ont révélé quelques pépites. Elles ne font pas défaut non plus aux « Nuits », merveilleuse
balade dans la musique française de Berlioz à Messager et Hahn en passant par Lekeu, Saint-Saëns et
Ropartz.

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355257688
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Ensemble I Giardini : du romantisme français à l’Amérique de
Carolyne Shaw – Talentueux éclectisme

Imaginé par le Palazzetto Bu Zane, le programme « Nuits » que l’ensemble I Giardini et Véronique Gens
promènent depuis un bon moment déjà (et qu’ils reprennent dès le 14 septembre à Paris, puis à Lille, Saint-
Etienne, Gand et Caen cet automne) n’a plus besoin d’être présenté, d’autant qu’il a fait l’objet d’un très
bel enregistrement (Alpha). Il aura contribué à élargir l’audience d’une formation (constituée en 2012 autour
de la violoncelliste Pauline Buet et du pianiste David Violi, photo ) que les férus de musique française rare
connaissent bien, tant pour la curiosité dont elle fait preuve que la qualité et l’intelligence stylistique de ses
interprétations. Mel Bonis, Théodore Dubois, La Tombelle comptent parmi les compositeurs méconnus dont
les Giardini nous ont révélé quelques pépites. Elles ne font pas défaut non plus aux « Nuits », merveilleuse
balade dans la musique française de Berlioz à Messager et Hahn en passant par Lekeu, Saint-Saëns et
Ropartz.

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355257688
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Une nouvelle écoute à Musica
Transversalité des genres et nouvelles propositions continuent de nourrir l’affiche de Musica. Pour
sa troisième édition à la tête du festival strasbourgeois, Stéphane Roth envisage une programmation
qui s’ouvre aux performances, aux arts plastiques et arts sonores au sens large du terme.

On ne saurait d’ailleurs comment définir cet objet artistique sans bords proposé dans la salle du Maillon
par l’Allemand Alexander Schubert, tout à la fois concepteur, compositeur, metteur en scène et virtuose du
codage informatique. Un storyboard d’une durée de sept heures est entièrement programmé, au niveau des
textes, de la musique comme des images et de la lumière, un cycle qui se répète trois fois dans un flux
continu de 35 heures et 34 minutes. Le public y accède par petits groupes, revêtu d’un manteau de pluie
transparent et traversant d’abord une salle totalement nue, sorte de mise en condition un peu brutale (la
musique est à très haut-voltage) avant d’entrer dans le « sanctuaire », lieu de spiritualité et de rituel comme
l’entend son concepteur. Images virtuelles et lumière opèrent dans cette vision en 3D d’une nature alternative
autant que luxuriante où performeurs et danseurs semblent reproduire une cérémonie étrange. Ni transats ni
autres positions confortables n’ont été prévus pour vivre cette immersion totale dont on aurait volontiers fait
l’expérience des sept heures si les conditions avaient été plus favorables.

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355961127
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Musica - L'agenda - mouvement.net

Le festival de musique contemporaine se place sous les auspices du chamane, cet être capable de « voyager
dans l'invisible » pour faire dialoguer les mondes entre eux. Les oeuvres programmées sont autant d'invitations
à muscler nos propres techniques de l'imagination. Alexander Schubert nous convie pour un rituel de 35
heures dans une nature hallucinée (Asterism). Hélène Gaudy orchestre un thriller musical, à écouter en
déambulant. Le Quatuor Adastra réanime les souvenirs de ceux qui nous ont quittés. Quant à Franck Vigroux,
il transcende par le sensible la dualité nature/culture dans sa Forêt.

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355042409
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Strasbourg : les 5 dates du festival Musica à ne louper sous aucun
prétexte
Strasbourg : les 5 dates du festival Musica à ne louper sous aucun prétexte
Écrit par  Cécile Giraud
Photo de couverture : ©Alexander Schubert

D epuis 1982,  Musica  embrasse avec passion les sujets de son temps. Avec pour ambition de conjuguer les
lignes de force des musiques d’aujourd’hui, la programmation fait dialoguer les oeuvres les plus significatives
du répertoire contemporain avec celles des artistes de la nouvelle génération. Cette année, le festival revient
pour un mois de débats, performances et lives expérimentaux. Uppercut automnal garanti.

Du 16 septembre au 10 octobre, Musica prend possession des territoires d’Alsace, de la Région Grand
Est et jusqu’en Allemagne pour deux dates à Kehl pour célébrer les musiques contemporaines. À travers
des concerts, performances, pièces de théâtres, lives et talks, la ville de Strasbourg sera notamment le lieu
d’expressions nouvelles et actuelles. En s’attachant au présent pour construire l’avenir, plus de 200 artistes
et auteur·e·s ou encore philosophes imagineront le temps de quelques semaines les issues de secours de
notre ère, mêlant virtuel et écologie, en passant par le chamanisme.

Né en 1982, il est l’un des plus importants festivals européens dédiés à la création musicale. À cette occasion,
ce sont près d’une quarantaine de manifestations qui sont programmées dans les lieux emblématiques de
Strasbourg et ses environs. Cet automne, un panorama dédié à la nouvelle scène américaine s’ajoute à la
programmation. On fête également le retour de Mini Musica pour les jeunes oreilles, le très attendu Sonic
Temple et des conférences pour élargir les horizons et interroger notre rapport à la nature et au vivant à l’air
du numérique.

Caroline Shaw, Horse Lords, Tristan Perish, Christine Sun Kim, Philip Venables, Clément Vercelletto, Jennifer
Walshe et Mario de Vega,Philippe Le Goff et les chanteuses inuit, le collectif norvégien Verdensteatret, Thom
Luz… comptent parmi les temps forts de cette édition qui promet d’être audacieuse, expérimentale, spirituelle
et généreuse.

Lors de ce mélange de projets et de mini festivals aux multiples visages, ce sont près de 80 levers de rideau
qui auront lieu.  Trax  a choisi 5 dates à ne manquer sous aucun prétexte. À vos agendas.

Asterism · Alexander Schubert
vendredi 17 septembre, 19h37 au dimanche 19 septembre à 07h11 au Maillon, Théâtre de Strasbourg

01

©Alexander Schubert

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355254797
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Agenda des événementsTélérama

AMBRONAY - CENTRE CULTUREL DE RENCONTRE

Festival d'Ambronay, Nouvelles Suites

Musique baroque, crossover et jeunes talents

| Du 10
 sept, au 3 oct. | Rens. Rés. : 04 74 38 74 04

lwww.ambronay.org

MONTPELLIER-DOMAINE D'O

Festival Arabesques

Arts du monde arabe

| Du 7 au 19 sept. | Rens. Res. : 04 99 77 0017

I www.festivalarabesques.fr

CHAMBÉRY

Bel-Air Claviers Festival 10e édition

Festival de musique dédié aux claviers

I Du 14 au 19 sept. | Rens. : 04 79 714415

| www.rencontresbelair.com

CHÂLONS-EN-CHAMPAGNE

32e édition du Festival Furies

Théâtre de rue et cirque

| Du 13
 au 18 sept. | Rens. : 03 26 65 

90 06

lwww.furies.fr

musica
festival 16 se0t ;

Strasbourg 10 oct 2021

EN FRANCE

Festival Play It Again! - 7e édition

Cinéma classique dans 300 salles

I Du 15 au 28
 sept.

Iwww.festival-playitagain.com

STRASBOURG

musica  - Festival international

des musiques d'aujourd'hui

I Du 16 sept, au 10 oct. | Rens. : 03 88 23 47 23

I www.festivalmusica.fr

t'-M/.W

fl |

Skylight
Texte David Hare

Mise en scène

Claudia Stavisky

Text« français Dominique Hollier

THEATREDESCELESTINS.COM

BELFORT

Festival International

de Musique Universitaire (FIMU)

I Du 9 au 12 sept. | Rens. : 03 84 54 25 81

lwww.fimu.com

BESANÇON

Festival Livres dans la boucle

200 écrivains, 80 rencontres, lectures...

I Du 17 au 19 sept.

| www.livresdanslaboucle.fr

CÉLESTINS - THÉÂTRE DE LYON

Skylight -

I Du 15 sept, au 3 oct. | Rens. : 04 72 77 40 00

! www.theatredescelestins.com
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SP/KLARA BECK

CULTURE
Scène de “la Reine des neiges”, de Hans Abrahamsen,

qu’accueillera dans quelques jours l’Opéra du Rhin, à Strasbourg.

Le bruit de la neige
Le festival Musica de Strasbourg présente avec
l’Opéra national du Rhin deux œuvres du Danois

Hans Abrahamsen, dont la création française

de son opéra la Reine des neiges.

Par Lionel Lestang

C est un peu comme si le ter

roir alsacien de l’avant-garde

musicale contemporaine

s’était converti à la biodyna-

mie et à l’agriculture raison-

née. Comme compositeur, Hans

Abrahamsen, né en 1952 dans la ban

lieue de Copenhague, ne cultive pas

d’âpres cépages et ses tanins se sont

adoucis avec le temps. Disciple de Gyôrgy

Ligeti, il a cheminé, comme son maître,

des contrées radicales vers des pay-

FESTIVAL CHAMANIQUE

sages plus fleuris, sans se perdre dans

le néoromantisme. Associé par les spé

cialistes au mouvement de la “nouvelle

simplicité”, dont l’intitulé dit assez bien

l’ambition, il connaît ensemble succès

public et considération critique, ce qui

demeure assez rare dans la profession.

Son premier opéra, la Reine des

neiges, d’après le conte initiatique et

philosophique d’Andersen, en est déjà

à sa troisième production, après la

création en 2019 à l’Opéra royal du

Danemark, dirigée comme ce sera le

cas en Alsace par Robert Houssart,

puis celle de la version anglaise à

Munich. Barbara Hannigan, fidèle de

l’univers du compositeur, y tenait le

rôle de Gerda, attachée à sauver Kay

de sa glaciation émotionnelle et de

l’influence inquiétante de la Reine des

neiges, chantée par une basse comme

si la Reine de la nuit avait fusionné

avec Sarastro. La soprano Lauren

Snouffer reprend ici le rôle dans une

mise en scène de James Bonas, enrichie

d’effets numériques, qui s’annonce

plus féerique que l’asile carrelé des

premières. Opéra et nouvelle simpli

cité obligent, on entend passer à tra

vers l’orchestration abondante et

subtile des motifs à la Philip Glass,

ainsi que la figure du génie du froid

de Purcell. Car Hans Abrahamsen est

un compositeur du Nord à la musique

souvent prise dans la glace, balayée

par la neige. Laquelle donne son titre
à Schnee

 (2006), interprétée à Musica

par l’ensemble Recherche: une musique

de flocons aux cinquante nuances

de blanc. Au risque, pour les détrac

teurs du Danois à l’écoute de certaines

oeuvres plus fragiles, que les cristaux

finissent par fondre et qu’il ne reste

plus que du vide. •

La Reine des neiges, à l’Opéra

de Strasbourg (08.25.84.14.84),

les 15,17et 21 septembre à 20 heures,

le 19 à 15 heures; à La Filature de Mul

house (03.89-36.28.28) le 1er octobre

à 20 heures et le 3 octobre à 15 heures.

Schnee, Les Halles Citadelle de Stras

bourg, le 18 septembre à il heures.

Billetterie et programme du festival:

festivalmusica.fr (03.88.23.47.23).

La 39e édition du festival Musica

explore les résonances de la musique

avec notre environnement naturel

et spirituel. Le programme parcourt,

du 16 septembre au 10 octobre,
une vingtaine de lieux de spectacle

à Strasbourg avec quelques échappées

à Mulhouse, Guebwiller, et Kehl de

l’autre côté de la frontière. Et presque

autant de styles et de formes, souvent
là aussi de l’autre côté des frontières

coutumières: installation sur deux

nuits et un jour d’Alexander Schubert

(Asterism); exploration sonore

et dansée de la couleur en peinture

(Rothko, untitled #2)\ ritournelles

voyageuses de la compositrice, violo

niste et chanteuse Caroline Shaw.
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Stéphane Roth : « Les archives sonores du monde entier sont
pleines à craquer »

Du 16 septembre au 10 octobre se tient à Strasbourg l'iconique festival  pluridisciplinaire  Musica  . Rencontre
avec son directeur Stéphane Roth.

Vous savez comment bien commencer un festival, puisque le premier spectacle de Musica dure deux jours.
Pouvez-vous nous parler d'  Asterism  ,  et plus particulièrement d'Alexander Schubert son créateur ?
Alexander Schubert est un compositeur allemand qui incarne une génération et une nouvelle façon de
travailler. Il est né en 1979 à Hambourg. Sa particularité, partagée par d'autres compositeurs, est d'avoir
plusieurs cordes à son arc. Il vient par exemple de la scène électronique, assez radicale. Il fait aussi du jazz et
s'intéresse aux sciences. Il a suivi des études de bio-informatique et est spécialiste de l'intelligence artificielle.
En prenant le virage de la musique, il a développé des compétences multiples et technologiques. Il fait partie
d'une génération de compositeurs aux multiples casquettes.

Est-ce qu'il travaille toujours des temps extrêmement longs ?
Pas forcément. Il peut aussi travailler des temps assez courts. Il a beaucoup travaillé sur le corps du musicien,
sur la façon de transformer tout le corps du musicien en instrument, en utilisant des capteurs, en faisant des
choses assez dingues. Dans sa pièce  Serious Smile,  les musiciens ont des capteurs qui déclenchent des
sons dans l'espace, géolocalisés à portée de leur main. Alexander Schubert, c'est quelqu'un qui pense la
musique à 360°. La musique peut devenir une installation, une scénographie. Une scénographie peut devenir
la musique. Sur un plan historique et de théorie musicale, là où on a longtemps cherché à innover en modifiant
le son ou en cherchant de nouvelles échelles sonores, aujourd'hui on cherche à prolonger la musique dans le
monde. C'est ce qui caractérise une génération de trentenaires ou de quadragénaires qui poursuit et s'oppose
à ce qui s'est fait au 20e siècle, en replongeant dans le monde, un peu comme John Cage l'avait fait dans
les années 1950.

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355346444
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Lieder ohne Worte de Thom Luz

photo Sandra Then

Dans une forêt obscure, une voiture fait une sortie de route. De son épave fumante sortent des mélodies
romantiques grésillantes. Le temps se disloque dans la catastrophe. Ce qui ressemble à la fin tragique d'un
road-movie se transforme ici en rêverie musicale qui chamboule l'ordre des événements.

Petit à petit, morceau par morceau, cinq acteurs et musiciens reconstruisent un présent sur les vestiges du
passé et interrogent notre capacité à penser l'avenir. Comment en sommes-nous arrivés à nous perdre ?
Avec quels mots et quels sons, avec quelles images pourrons-nous reconstituer les glissières d'une vie qui a
dérapé ? Tantôt thérémine, violon et violoncelle électriques rejoignent le piano, tantôt émergent des chants a
cappella, échos inattendus aux Romances sans paroles de Félix Mendelssohn. Tout comme l'accident même,
ces pièces lyriques pour piano sont désassemblées pour être remontées, décalées mais restituées. Sur scène,
les ruines du passé donnent naissance à une nouvelle forme musicale et à une histoire minutieusement
recomposée, à rebours.

Lieder Ohne Worte
Avec : Fhunyue Gao, Mara Miribung, Daniele Pintaudi, Samuel Streiff, Mathias Weibel
Mise en scène, scénographie : Thom Luz
Direction musicale : Mathias Weibel
Dramaturgie : Kathrin Veser
Costumes : Tina Bleuler, Katharina Baldauf
Son : Martin Hofstetter
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Thérapie Taxi, Kyle Eastwood, Sébastien Tellier, Gautier
Capuçon… Les bonnes notes de la rentrée
Concerts, festivals, albums : voici notre sélection de rendez-vous de l'actualité musicale des prochains mois.

Leonardo Garcia Alarcon. JEAN-LOUIS FERNANDEZ/C2IMAGES

LA LISTE DE LA MATINALE

De la musique classique, du jazz, du rock, des musiques dites du monde, de la pop, du rap, de l'électro…
Voici une sélection de festivals, concerts et tournées dans les semaines à venir, établie par des journalistes
de la rubrique musiques du « Monde ». Sans oublier des sorties d'albums.

Festivals, tournées et concerts
Piano aux Jacobins, à Toulouse

L'automne toulousain propose, comme chaque année depuis quarante-deux saisons, une somptueuse
moisson de pianistes dans l'inspirant cloître rose du Couvent des Jacobins. Tsar parmi les tsars, Alexandre

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355453506
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Les requiems pour mondes nouveaux de Moultaka et Abrahamsen

Requiem for a New World  de Zad Moultaka, Basilique San Giovani e Paolo, Venise, le 16 septembre
à 20h30, et  la Reine des neiges  par Hans Abrahamsen, Opéra national du Rhin, festival Musica,
Strasbourg, du 15 septembre au 3 octobre 2021.
Cinquante ans après la mort de Stravinsky, Etel Adnan et Zad Moultaka lancent un  Requiem for a
New World  à Venise (création mondiale en version concert à découvrir en direct  ici  le 16 septembre)
tandis que, dans le cadre du festival Musica à Strabourg, Hans Abrahamsen congèle en scène le futur
de  la Reine des neiges  d’Andersen.

Le 8 octobre 1966 à Princeton, Stravinsky assistait à la création de ses testamentaires  Requiem Canticles
, bref chef-d’œuvre hypnotique d’une concentration extrême. Le 15 avril 1971, ces mêmes  Canticles
retentissaient pour l’enterrement solennel du compositeur dans l’église San Giovani e San Paolo de
Venise. Cinquante ans plus tard, dans l’immense et sombre nef de l’église, Zad Moultaka confie au chef
Roland Hayrabedian le soin de diriger le requiem stravinskien, en réduisant l’orchestre à un fantomatique
acousmonium de haut-parleurs. En hommage au prince Igor, le compositeur franco-libanais prolonge l’acéré
glas funèbre du Postlude final d’un  Requiem for a New World  post-Covid, spécialement écrit à son intention
par Etel Adnan. “Quand, en juillet 1969, Neil Armstrong a marché sur la lune, il a inauguré la préhistoire du
cosmos, prétend la poétesse de 96 ans. La Terre est la mère que nous avons laissée derrière nous, dans sa
misère, sa pollution, ainsi que ses souvenirs de gloire.”

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355480610
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par Etel Adnan. “Quand, en juillet 1969, Neil Armstrong a marché sur la lune, il a inauguré la préhistoire du
cosmos, prétend la poétesse de 96 ans. La Terre est la mère que nous avons laissée derrière nous, dans sa
misère, sa pollution, ainsi que ses souvenirs de gloire.”

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355480610



15 septembre 2021



16 septembre 2021



20 septembre 2021
1/4

Date : 20 septembre
2021

Pays : FR
Périodicité : Quotidien
OJD : 73331

Page de l'article : p.18-22
Journaliste : OLIVIER LAMM

Page 1/5

MUSICA 0703171600504Tous droits réservés à l'éditeur

CULTURE

Caroline Shaw.musicienne
sans frontières

<L’k nimm misse
«re lime mue urn



20 septembre 2021
2/4



20 septembre 2021
3/4



20 septembre 2021
4/4



20  septembre 2021



22 septembre 2021
1/4



22 septembre 2021
2/4



22 septembre 2021
3/4



22 septembre 2021
4/4



22 septembre 2021
1/2



22 septembre 2021
2/2



22 septembre 2021
1/3



22 septembre 2021
2/3



22 septembre 2021
3/3



Date : 24/09/2021
Heure : 15:07:43

www.ouest-france.fr
Pays : France
Dynamisme : 952

Page 1/2

Visualiser l'article

Strasbourg. Le grand sapin de noël transformé en 300 instruments
de musique qui vont être distribués
Strasbourg. Le grand sapin de noël transformé en 300 instruments de musique qui vont être distribués
Le célèbre sapin de noël de la place Kléber à Strasbourg (Bas-Rhin) a été découpé et transformé pour être
remis à des habitants au cours d'un concert, samedi 25 septembre. L'arbre a été transformé en 300 claves,
des petits instruments de musiques en bois.
Après avoir été annulé en 2020, le marché de noël de Strasbourg (Bas-Rhin) aura bien lieu cette année. L'an
passé seul un grand sapin avait été installé place Kléber.

Huit mois après avoir été démonté, celui-ci va trouver une nouvelle utilité, rapporte 20 Minutes. L'arbre a été
découpé et va être distribué en plusieurs petits morceaux, samedi 25 septembre.

« Un petit cadeau de Noël en avance »
Le tronc du sapin a été utilisé pour créer 300 claves, des petits instruments de musique à percussion. Ces
dernières seront distribuées à 300 personnes au cours d'un concert de l'ensemble Omédoc prévu samedi à
17 h, précise le site d'information « On voit ça comme un petit cadeau de Noël en avance », a commenté
l'organisatrice du festival Musica, à l'origine du concert.

Pour confectionner ces instruments, le tronc du sapin a été coupé et divisé en planches par une scierie mobile
en février dernier, détaillent nos confrères. Les claves ont ensuite été réalisées dans un atelier strasbourgeois
puis gravées au nom du festival. Le public aura la possibilité d'en jouer au cours du concert intitulé pour
l'occasion : « Ça sent le sapin », note 20 Minutes.

Les claves ont été confectionnées dans un atelier strasbourgeois. Photo d'illustration.
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Concert de coquillages, chamanisme et caca de wombat : les RDV
perchés du festival Musica

Le festival international des musiques d'aujourd'hui revient pour une 39e édition avec une formule qui
combine environnement, chamanisme et les US. Du 16 septembre au 10 octobre, les acteurs du festival
se feront entendre dans pas moins d'une quinzaine de lieux différents à Strasbourg. L'occasion de
découvrir ce qui se fait actuellement en matière de création musicale et de se laisser porter par sa
curiosité au gré des rendez-vous.

Cette année, le festival Musica propose  une quarantaine de rendez-vous aux Strasbourgeoises et aux
Strasbourgeois, qu'ils pourront découvrir  du 16 septembre au 10 octobre prochains.  Un peu partout
dans la ville, les acteurs du festival s'installeront dans une quinzaine de lieux comme le théâtre du Maillon,
la Cité de la musique et de la danse, à l'Opéra national du Rhin, ou encore dans plusieurs églises.  Mais ce
sont les Halles Citadelle qui accueilleront la majorité des performances.

Les différents événements s'articulent autour de deux thématiques principales :  l'environnement et les
rapports qu'on entretient avec, mais aussi le chamanisme.  En toile de fond on retrouve également les
États-Unis, pays d'origine de plusieurs artistes phares de cette édition. Pour les plus impatients,  le programme
complet est téléchargeable en pdf juste ici !

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355284852
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Ce week-end, une « jungle technologique » s'installe pendant 35h
d'affilée dans un théâtre strasbourgeois

C'est l'un des rendez-vous à ne pas louper dans le cadre du festival de création musicale  Musica qui
se tiendra du 16 septembre au 10 octobre prochains  et qui compte bien transporter Strasbourg dans
un univers parallèle. Asterim installe tout un petit monde au Maillon, du vendredi 17 au dimanche 19
septembre. On a pu se glisser derrière les coulisses du théâtre pour en savoir un peu plus.

Plongé dans le noir, difficile de se repérer dans la Grande Salle du Maillon qui accueille l'installation. Mais
lorsqu'un spot chasse finalement l'obscurité, on découvre  une nature insoupçonnée.  Des arbustes, des
buissons, des plantes et même un petit point d'eau, que la brume traverse de temps en temps.  Une parcelle
de nature transportée en intérieur, dont on douterait presque du naturel.

© Alexander Schubert
Une expérience immersive où on se déplace en pleine nature

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355554123
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FESTIVAL MUSICA

Alexander Schubert,
c’est sa vraie nature

Dans la forêt reconstituée et l’écosystème d’Asterism. Photo DNA/Jean François BADIAS

Se déroulant dans un frag
ment de forêt posé au
Maillon à

Strasbourg, Aster
ism d’Alexander Schubert
est une performance en
thousiasmante de 35 heu

res et 34 minutes, qui s’est
achevée dimanche à 7 h 11.
Sans conteste un des évé

nements de Musica 2021.

endredi, 21 h 58. Une
trentaine de personnes

patiente dans le sas. Identi
ques, vêtues d’une cape de
pluie translucide. Néons
blancs, bruits assourdissants.
Mise en condition. Nous al
lons bientôt pénétrer dans
une forêt simulée par Alexan

der Schubert. La représenta
tion -à moins qu’il ne s’agis
se d’un rituel- a débuté au
coucher du soleil, à 19 h 37.
Avant d’entrer, nous avons
été invités à dépasser les limi

tes.I Immersion dans
un univers parallèle

Vendredi, 22 h 17.It feels
so real affiche un écran. C’est
l’heure de s’emparer d’un

casque de réalité virtuelle.
Immersion dans un univers

parallèle, simulation dans la
simulation entrant en réso

nance avec la salle. La réalité
est “glitchée”, le monde qu’of
fre à voir le compositeur res
semble à une forêt vosgienne

avec des sapins de pixels. So
norités planantes, l’esprit va
gabonde cherchant un sens à

ce qu’il voit... et à son exis
tence.

Vendredi 23 h 30. Rideaux
de lumières rose, fuchsia ba
layant la scène, effets stro-
boscopiques, la synchronisa
tion entre la musique et les

lumières sidère. C’est précisé
ment ce qui singularise le tra
vail du compositeur Alexan
der Schuber mais avec

Asterism, il va encore plus

loin. Ce que ne peuvent pas
faire les spectateurs qui dès
lors qu’ils s’avancent au plus
près de la forêt artificielle
sont repoussés par les gar

diens.I Une atmosphère intime
qui se charge
en électricité

Samedi, 7 h 59. Nous ne
sommes que deux dans le sas.
Ils sont cinq à l’intérieur. Inti
me, l’atmosphère se charge

en électricité. Les néons cré
pitent. Lumières strobosco-
piques. Les bruits de la natu
re et les quelques sons

harmonieux s’estompent.
Des cris. Crépitements sono
res. Réminiscences de l’elec-
tronic body music des années

80. Les corps des performers
se tordent comme frappés de

balles. La paisible forêt se fait
jungle de la Guerre du Viet

nam. La souffrance transper
ce tout. Et l’on se retourne :
la salle est quasiment rem

plie.
Samedi, 9 h 30. Il pleut. On

s’approche de la pièce d’eau

nimbée de brouillard, attirés
par une mélopée peut-être
imaginaire. Plusieurs perfor
mers s’y baignent. Le specta
cle est d’une intense beauté.
Soudain nos vies en sont

comme apaisées.

Un climax noisy

Samedi 13 h 30. On atteint
l’un des deux climax d’Aster
ism : un sommet de décibels

qui tirent vers la noisy, les
effets stroboscopiques bom

bardent les corps. En ses va
riations, l’électro n’est jamais
lassante, contrairement à ce
que l’on pouvait craindre.
Les différentes temporalités
emportent dans leurs cycles

les performers, les musiciens
comme les publics, autant
éléments vivants d’un arte

fact au gigantisme inédit.
Poussée à son comble, une
redoutable technologie sou

tient Asterism, qui n’a rien du
geste écologique et vertueux
mais qui paradoxalement a
semé les premières graines
d’un jardin musical à revisi

ter, à réinventer.
Hervé LÉVY &

Veneranda PALADINO

Le festival Musica se poursuit

jusqu’au 10 octobre.

www.festivalmusica.fr
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Ce week-end, un curieux concert a lieu avec des instruments en
bois du sapin de la place Kléber

C'est officiel :  le marché de Noël revient à Strasbourg cet hiver  . Annoncé lors du conseil municipal du 20
septembre dernier, ce retour tant attendu sera accompagné par 313 chalets, mais également par le traditionnel
grand sapin, qui trônera sur la place Kléber. Son prédécesseur a quant à lui été  transformé en instruments de
musique en début d'année dernière  . Une initiative du festival Musica, pour permettre aux Strasbourgeoises
et Strasbourgeois d'assister à une performance singulière le 25 septembre prochain, aux Halles Citadelle.

Fabriquer des instruments à partir du bois du sapin de Noël n'a pas été chose aisée. En effet, le bois du sapin
n'a pas les caractéristiques d'un bois noble. Il y a donc eu un réel travail sur le bois récupéré, puisque le
festival Musica a pu prendre uniquement la base du tronc, au diamètre plus important . Bilan chiffré du beau
bébé ? Trois tronçons de 1m50, chacun d'entre eux pesant 800 kilos. Ce qui nous donne donc 4m50 de sapin
pour plus de 2 tonnes au garrot. Un adversaire de taille pour Teddy Riner.

Puisque le bois de sapin n'est pas noble, notre géant vert version 2020 a dû être transformé en instruments
de percussion, plutôt qu'en guitare ou violon . Tout un groupe de travail de luthiers, musiciens et bricoleurs
ont ainsi pu produire différents objets, à découvrir le 25 septembre prochain !

Mon beau sapin, roi des percus

À Strasbourg, on ne fait jamais rien comme les autres. On annonce les dates du marché de Noël en septembre,
alors pourquoi ne pas réaliser un concert de Noël avec trois mois d'avance ? Avec en plus des instruments
réalisés grâce au bois du sapin de la place Kléber ! Si ces choix vous surprennent, il faut savoir que le
concert du 25 septembre prochain s'inscrit dans le cadre du festival Musica, qui nous pousse chaque année
à expérimenter de nouvelles choses.

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355825199
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Au cœur du mystère des choses

À l’enseigne du festival

Musica et du théâtre du

Maillon, le metteur en
scène et musicien suisse

Thorn Luz compose une

nouvelle rêverie théâtrale

autour des Chansons sans

paroles de Mendelssohn.
Ces 30 septembre et

1er octobre, à Strasbourg.

T rès repéré Outre-Rhin, le met
teur en scène et musicien zuri

chois Thom Luz a tissé avec Stras

bourg une jolie histoire. C’est dans
le cadre du festival Premières qui

n’existe plus et coréalisé alors par

le Théâtre national de Strasbourg

et le Maillon, théâtre de la même

ville, qu’il présente en 2014 When

I die.
 Un spectacle inspiré d’une

TTE-L01 09

histoire vraie ; celle de Rosemary

Brown, qui sort en 1970 un disque
de compositions que lui auraient

dicté les fantômes de Chopin,

Liszt, Debussy, etc.

I À partir de l’écoute

des pièces pour piano

de Mendelssohn

Comment une modeste femme

de ménage londonienne ayant

une connaissance sommaire de la

musique a-t-elle pu écrire des mil

liers de partitions ? Comment a-t-

elle imité à s’y méprendre Mozart,

Beethoven, Schubert ? Autant de
questions que Thom Luz malaxe

dans la lignée du metteur en scène

Christoph Marthaler, suisse com

me lui.

Pour d’autres mystères, il retrouve
celle qui l’avait alors programmé à

Premières, Barbara Engelhardt,

désormais directrice du Maillon,
avec sa nouvelle création : « Lie

der ohne Worte - Chansons sans

paroles » ; en partenariat avec le

festival Musica.
C’est à partir de l’écoute des piè

ces pour piano de Mendelssohn,

Chansons sans paroles, trouvées

dans la collection de la bibliothè

que de Zurich, qu’il imagine Lie

der ohne Worte. « C’est une musi

que romantique d’un monde

disparu, relate Thom Luz. Comme

un détective, j’ai essayé de remon

ter le fil des disparus ». Fasciné par
le titre paradoxal de l’œuvre de

Mendelssohn, le metteur en scène
musical a l’intuition d’un accident

de voiture, où l’impact produit ce

moment sans parole. État de sidé

ration et de choc, moment de la

catastrophe irréversible.

« La catastrophe accompagne

depuis toujours l’humanité »

Imaginé il y a deux ans, le specta
cle porte en germe l’état de sidéra

tion que la pandémie de Covid-19

va engendrer. Étrange coïnciden

ce. « Lors de nos répétitions, c’est
comme si on se préparait à l’arrêt

du monde qu’a produit la pandé

mie. Actuellement, nous vivons

des catastrophes écologique, so

ciale, politique, mais la catastro
phe accompagne depuis toujours

l’humanité », relève Thom Luz.
La musique s’ébruite encore de

l’autoradio après l’accident. Sur le

plateau, elle est jouée live par cinq

interprètes -Fhunyue Gao, Mara

Miribung, Daniele Pintaudi, Sa

muel Streiff et Mathias Weibel-

qui reconstruisent à vue un pré

sent sur les vestiges du passé et

interrogent notre capacité à pen

ser l’avenir.
Au prisme des mystères de l’exis

tence humaine et du monde, s’ani
me le travail artistique de Thom

Luz. Ce dernier convie ici les pu
blics à interroger les déterminis

mes, les différentes temporalités
qui lors d’un accident se télesco

pent ; invitant ainsi à observer nos

perceptions et sensations.
Veneranda PALADIN0

Jeudi 30 septembre et vendredi

1er octobre, à 20 h 30, au Maillon,

durée : 1 h 30. www.maillon.eu ;

festivalmusica.fr

25 septembre 2021
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Les environnements de Joanna
Bailie s’invitent à Musica

Mercredi soir, Musica
consacrait un concert

monographique à Joanna

Bailie, permettant de
mieux connaître la com

positrice britannique.

S ur l’écran de la Cité de la

musique et de la danse

dont la scène est vide, se dis
cernent les contours indis

tincts d’un cartoon: présenté

en ouverture de cette soirée,

Balloon-anvil (2018) consiste

en un processus de décons

truction de l’image animée en

trant en résonance avec une

bande sonore. Entre flou et

solarisations chromatiques,

les aventures de Vil Coyote -

puisque c’est bien de lui qu’il

s’agit - prennent d’étranges di

rections, de même que les piè
ges stupides et surréalistes

qu’il imagine pour capturer

Bip Bip !

I Miniatures

sonores

Sans doute la pièce la plus

célèbre de Joanna Bailie, ses
cinq Artificial Environments

(2011) qui suivent sont autant

de miniatures sonores emblé

matiques d’une musique faite

de véritables paysages sonores

où les sons préenregistrés en

trent en collision avec une

partition interprétée par l’En

semble Contrechamps remar

quablement dirigé par Lin

Liao. Sortant des haut-par

leurs, la voix de la compositri

ce “décrit” les choses : « L’En-

Lors de la soirée, les spectateurs ont pu découvrir A giant creeps out of a keyhole par l’Ensemble

Contrechamps. Une création mondiale. Photo DNA/H.L.

vironnement artificiel numéro

trois est un endroit où le

temps s’arrête et redémarre de

façon aléatoire et imprévisi

ble », entend-on par exemple.

A-t-on affaire à un program

me, voire, a minima, une expli

cation ? Pas vraiment, puisque
le texte vient simplement in

terroger le contenu sonore, il
ustrant le modus operandi à

œuvre.

Enfin, donné en création

mondiale, A giant creeps out
of a keyhole conclut le pro

gramme de jolie manière en

questionnant à nouveau le

son et l’image autour d’Ead-

weard Muybridge, que ce soit
à partir de ses photos du parc

national de Yosemite, en

1867, ou de la technique de la

stéréoscopie -véritable ancê

tre de la 3D- qu’il pratiqua

assidûment. D’une durée

d’une demi-heure, la pièce,

parfois planante, mêle ins
tants contemplatifs (servis par

de somptueuses vidéos) et ré

flexions sur l’essence de l’ima

ge, et par ricochet du son, à
grand renfort de délicats effets

orchestraux.
Hervé LÉVY

Le festival Musica se poursuit

jusqu’au 10 octobre prochain.

r
www.festivalmusica.fr

25 septembre 2021
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Strasbourg Festival Musica : les Métaboles ont donné un spectacle
dédié à Murray Schafer
Avec un spectacle choral presque intégralement dédié à Murray Schafer, les Métaboles ont enchanté le festival
Musica, vendredi soir, à Strasbourg.

Les Métaboles à Musica. Photo DNA /Hervé LÉVY

Disparu au mois d'août à l'âge de 88 ans, le compositeur canadien Murray Schafer rendait hommage à
la nature sauvage, imaginant de vastes paysages sonores comme Snowforms (1981), miniature glacée
interprétée en ouverture de soirée par la Maîtrise Sainte Philomène de Haguenau (sous la direction de Nicolas
Wittner). Les enfants transportèrent le public dans un univers cotonneux fait de...

Article avec accès abonnés:https://www.lalsace.fr/culture-loisirs/2021/09/27/festival-musica-les-metaboles-
ont-donne-un-spectacle-dedie-a-murray-schafer

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 355945577
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Les paysages sonores
des Métaboles
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Les Métaboles à Musica. Photo DNA/Hervé LÉVY

Avec un spectacle choral
presque intégralement

dédié à Murray Schafer,
les Métaboles ont enchan

té le festival Musica, ven
dredi soir, à Strasbourg.

D isparu au mois d’août à

l’âge de 88 ans, le com
positeur canadien Murray

Schafer rendait hommage à

la nature sauvage, imagi
nant de vastes paysages so

nores comme Snowforms

(1981), miniature glacée in
terprétée en ouverture de

soirée par la Maîtrise Sain-

te-Philomène de Haguenau

(sous la direction de Nico

las Wittner). Les enfants
transportèrent le public

dans un univers cotonneux

fait de fredonnements et au

tres murmures encore as

sourdis par le port du mas

que...

I Page pastorale et

tradition chamanique...

Leur succédant sur scène,
les membres des Métaboles

- dirigés tout en souplesse

et élégance par Léo Wa-

rynski - mirent bien du

cœur à interpréter Magic

Songs (1988), page pastora
le plongeant dans une natu

re mystérieuse, comme ou

bliée des hommes, grâce
notamment à d’étranges

onomatopées. Suivit Vox

Naturae (1997), multipliant
les effets et les déambula

tions. Une partie du chœur

était placée sur scène, tan
dis que l’autre se trouvait au

fond des Halles citadelle :

une disposition visant à im

merger le public dans un

tourbillon d’essence médi

tative d’une belle élévation

spirituelle, avant que n’écla
te la violence de Raua

Needmme (1972) du com

positeur estonien Veljo Tor-

mis. Œuvre tellurique et

guerrière, ce F12her maudit
convoque les traditions

chamaniques, la puissance
des voix parfois vociféran

tes se mêlant aux sonorités

des tambourins pour dé

noncer l’exploitation de

l’écosystème par l’hom

me...
Placée sous le signe du res

pect de la nature, la soirée
s’acheva par Miniwanka

(1971) de Murray Schafer,
réunissant les deux chœurs

sur scène (et donnée une

seconde fois en bis), la tem
pête déclenchée par les en

fants à grands coups de tré-
pignements et de

percussions corporelles ré

pondant aux chants en plu

sieurs langues amérindien

nes par les adultes pour une

variation sur les différents

états de l’eau, entre pluie

battante, impétueux cou

rant, épais brouillard ou

calme océanique.
Hervé LÉVY

Le festival Musica se pour

suit jusqu’au 10 octobre.

www.festivalmusica.fr

28 septembre 2021
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VITE DIT

MUSICA

Drift Multiply

aux Halles Citadelle

Après sa pièce pour orgue

donnée à l’église Saint-Paul

le 23 septembre, Tristan Pe-
rich présente une autre page

monumentale le jeudi
30 septembre à 20 h 30 dans

un format inédit : un orches

tre de 50 violonistes, chacun
accompagné par un haut-par
leur - soit 100 voies sonores

déployées dans l’espace.
Drift Multiply est un gigan

tesque paysage sonore, un
océan où le compositeur son

de « le seuil entre le monde
abstrait du numérique et le

monde physique qui nous en

vironne ». Un concert excep
tionnel, qui voit pour la pre
mière fois réunis sur scène

les violons de l’Orchestre
philharmonique de Stras

bourg et de l’Orchestre sym

phonique de Mulhouse. En

trée : 6 à 26 €.
https://festivalmusica.fr

29 septembre 2021



Date : 29 septembre
2020

Pays : FR
Périodicité : Quotidien
OJD : 163692

Page 1/1

MUSICA 0523289500509Tous droits réservés à l'éditeur

CLASSES

Lycée Stanislas

Les choristes en première
ligne sur la scène de Musica

Les lycéens avaient été coachés en visio-conférence par la compositrice Marina Rosenfeld. Document remis/BaselSinfonietta-ZIatkoMicic

La chorale du lycée Sta

nislas de Wissembourg

associée à celle du Stift

et du lycée Marie-Curie
de Strasbourg s’est re

trouvée le 19 septembre

sur la scène du Palais de

la musique pour le con

cert d’ouverture du

prestigieux Festival Mu

sica.

C oachés en visio-confé

rence par la compositri

ce Marina Rosenfeld depuis

son studio new-yorkais, les

32 adolescents ont assuré la

création française de sa piè

ce Teenage Lontano
 (2008).

Une œuvre mixte
mélangeant sons

électroniques
et nappes de voix

Au fil des répétitions, les
lycéens sont progressive

ment entrés dans le monde

la musique contemporaine.
Il aura suffi d’une semaine

d’exercices vocaux, sous la
direction du jeune chef de

chœur Antoine Hummel, et
des conseils avisés du com

positeur Daniel Neumann à

la table de mixage, pour
mettre en place cette œuvre

mixte mélangeant sons élec

troniques et nappes de voix.

Guidés par l’ear-score, une
partition auditive permet

tant à Marina Rosenfeld de

susurrer les notes à chanter

via une oreillette, les chan
teurs créaient des nappes de

sons tantôt en accords con

sonants tantôt en clusters

dissonants, baignés dans

une bande-son électroni

que.
La réalisation vocale et le

travail de mise en scène en

configuration bi-frontale

ont été ovationnés par les

500 personnes présentes.
Les lycéens ont assisté de

puis la salle à la seconde

partie du concert donnée

par le Basel Sinfonietta.
Une soirée et une semaine

qu’ils ne sont pas près d’ou

blier avec des sons qui ré

sonneront longtemps dans

leurs oreilles.

29 septembre 2020
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Strasbourg Philip Venables au festival Musica : mots, maux et
musique
Vendredi soir, à la Cité de la musique, à Strasbourg, le collectif lovemusic proposait un passionnant
programme autour du compositeur britannique Philip Venables, dans le cadre de Musica.

Justement intitulée Talking Music, la soirée alternait échanges entre les différents protagonistes – se confiant
au comédien Romain Pageard sur un canapé quasi-psychanalytique – et parcours musical. Celui-ci débutait
par  Klaviertrio im Geiste  , une des dernières incursions de Philip Venables (  dont on avait découvert l'opéra
4.48 Psychosis  au cours de l'édition 2019 du festival  ) dans une musique dénuée de voix parlée...

Article avec accès abonnés: https://www.lalsace.fr/culture-loisirs/2021/10/04/philip-venables-au-festival-
musica-mots-maux-et-musique

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 356183170
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Guebwiller [Vidéos] Suzanne Ciani va faire planer les Dominicains
Pionnière de la musique électro, l'Américaine Suzanne Ciani, 75 ans, se produira aux Dominicains de
Haute-Alsace vendredi 8 octobre, dans le cadre du festival Musica. Une soirée où l'on pourra aussi découvrir
les œuvres immersives installées au couvent.

De la musique électronique, jouée par une artiste américaine de 75 ans, dans la nef des  Dominicains de
Haute-Alsace  : voilà ce qui attend le public, vendredi 8 octobre à Guebwiller, à l'occasion de la venue
exceptionnelle de Suzanne Ciani dans le cadre d'un concert délocalisé  du festival strasbourgeois Musica  .
« Suzanne Ciani, c'est une pionnière de la musique électro, qui a développé son propre langage musical »,
indique Philippe Dolfus, directeur des...

Article avec accès abonnés : https://www.lalsace.fr/culture-loisirs/2021/10/05/videos-suzanne-ciani-va-faire-
planer-les-dominicains

Tous droits réservés à l'éditeur MUSICA 356224676
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LE FESTIVAL MÜSICA
musicalB Du 16 septembre au 10 octobre, le festival Musica envahit Strasbourg avec des rendez-

vous dans plusieurs endroits de la ville : au Maillon, aux Halles Citadelle, au TNS, au

PMC, au théâtre de Hautepierre, à la Cité de la musique et de la danse, à l’Église Saint-

Paul, dans le quartier du Port du Rhin, au Vaisseau ou encore à la BNU ! De nombreuses

propositions vous y attendent autour des musiques contemporaines : des spectacles,

des concerts, des ateliers parent-enfant ou encore des conférences. L’ouverture sera,

à l’image du festival, grandiose avec Asterism d’Alexandre Schubert gui présente une
installation immersive et monumentale accompagnée d’une performance interactive

d’une durée de 35 heures et 34 minutes que le public peut parcourir à tout moment du jour et de la nuit!

DU 16 SEPTEMBRE AU 10 OCTOBRE
festivalmusica.fr
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LITTERATURE

Chamanisme post-exotique
Figure tutélaire d'un courant dont il s'est autoproclamé porte-parole,

Antoine Volodine poursuit, avec Les Filles de Monroe (Seuil), son

exploration poétique de la résistance au chiaos par l'onirisme.
Par Thomas Flagel

Voilà près de quarante ans qu'un

écrivain, au nom de plume

d'Antoine Volodine - quand

ce n'est pas Manuela Draeger, Lutz

Bassmann ou Elli Kronauer -, résiste
aux recherches biographiques sur ses

origines, disséminant des indices invé

rifiables ici ou là, bâtissant telle une
bravade bravache sa propre légende

et celle du post-exotisme. Auteur pro

lixe, ses livres et ceux de ses divers
hétéronymes recueillent les dernières

paroles de vaincus ayant pour ultime

objectif de conjurer le désespoir en

perpétuant une vision du monde sur

les cendres encore chaudes de sociétés

post-révolutionnaires. Dans ces univers,

peuplés de dissidents, de kapos et de

morts jamais tout à fait morts, le verbe

se veut le véhicule ultime de résistance,
celui qui permet d'échapper à l'enfer

mement, au crépuscule des idéologies

comme, peut-être, à la finitude lors
d'une traversée des étendues du Bar

dot Les Filles de Monroe n'échappe pas

à la règle. Roman sombrement drôle, il

nous plonge dans un immense camp

psychiatrique, dernier bastion sur le

lequel le Parti semble encore régner,

c'est-à-dire use de la torture et de ré

pression pour conserver le pouvoir sur

les ruines de ses 343 fractions. Subtilité
de l'écriture (passant de la première à

la troisème personne, du singulier au

pluriel), Volodine prend un malin plaisir

à brouiller les cartes, faisant de Breton,

son personnage principal, un ou plu
sieurs êtres sujets au dédoublement de

personnalité. Usant de la métaphore

animale, il apparaît à la frontière d'une
humanité dont on se demande si elle

est perdue par ses êtres étranges en

HP (ultra sensibles aux odeurs dont

ils décrivent les relents incessants) ou

par leurs geôliers et le traitement qu'ils

leur infligent avec la commission vété

rinaire ? Les visions des rêves des morts

qui assaillent Breton poussent le Parti à

octroyer à cet ancien zek au statut de

mort-vivant une chambre d'observation

avec échiquier, matelas et équipement

optique militaire. Lui préfère ses appa

reils chamanisques de base. Au moins,
cela lui permet d'avoir un peu moins de

choses à cacher dans la description des

étranges renaissances qui apparaissent

à des dizaines de blocs de là, sur une

corniche de la rue Dellwo, que seuls

ses dons permettent de voir. Pas ques
tion pour Breton de révéler les noms

des filles de Monroe qui dégringolent

depuis la nuit des morts pour prendre

pied dans celle du monde réel d'après

un plan vengeur (mais foireux) de leur

père, ancien membre ayant subi l'une

des purges du Parti. Tel un rêve où tout

s'effiloche, notre anti-héros, flottant

entre deux eaux, tait tout sur Rebecca

Rausch, son amour d'un autre temps,
époque où le jour pointait encore le

bout de son nez sur la ville. Quant aux
amours passés dune cacique du régime

et de son gros bras, ils ne résistent pas
aux ambitions dévorantes d'imposteurs

que chaque pièce maîtresse semble

être. Personne ici ne cherche vérita
blement à remettre la révolution sur les

rails, mais chacun tente de conserver
ce petit bout de lumière au milieu du

chaos, qui permet de tenir.

Black Village, narrats de Lutz Bassmann (l'un

des hétéronymes d'Antoine Volodine) est

adapté sur scène par Frédéric Sonntag, aux

Halles citadelles (Strasbourg), mardi 28 et

mercredi 29 septembre dans le cadre du

Festival Musica - festivalmusica.fr

> Conférence résonner

avec le vivant sur le thème

"Post-exotisme et mondes

multiples" avec Antoine

Volodine, è La librairie

Kléber (Strasbourg),

mercredi 29 septembre

(12h30) dans le cadre du

Festival Musica

Espace dans lequel, pour les bouddhistes tibé

tains, on erre après la mort avant de se réincarner
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Snowpiercer
En partenariat avec le festival Musica, l'Opéra national du Rhin ouvre sa saison avec
La Reine des neiges

 d'Abrahamsen, conte initiatique glacé adapté d'Andersen.

Par Hervé Lévy — Photo de répétition de Klara Beck

Loin, très loin de l'animation à la

sauce Disney - avec son insup

portable scie Libérée, délivrée -
La Reine des neiges est un opéra de

2019 écrit par Hans Abrahamsen (né

en 1952), ici représenté en France pour

la première fois. Matériau d'une grande

richesse, le conte éponyme d'Hans
Christian Andersen « recèle tant de

strates qu'il peut être lu et interprété de

différentes manières », résume le com

positeur danois. Fable initiatique de l'en

trée dans l'âge adulte, l'histoire est celle

de deux enfants, Gerda et Kay, puis

samment unis l'un à l'autre. Enlevé par

une terrible souveraine vivant au-delà

du cercle polaire, Kay est désormais

insensible au monde extérieur. Devenu

de glace, le voilà figé hors du réel. Pour

le sauver, son amie part à sa recherche
dans les solitudes hyperboréennes gar

dées par des armées de flocons, tourbil

lons menaçants. Ponctuée de multiples

aventures - séjour auprès d'une vieille

dame et de ses fleurs enchantées, ren

contre de deux corneilles fort futées... -,
son odyssée métaphysique permet de

découvrir l'univers sonore du musicien.
Il fut affilié au courant de la "nouvelle

simplicité" dans les années 1970, assu

mant, à rebours des modes de l'époque,

un retour à la mélodie et à l'harmonie...
tout en suivant les enseignements de

Gyôrgy Ligeti. Dans ce premier opéra,

sa musique polyphonique, partition

glacée et cristalline où se déchaînent,

puissantes et inextinguibles, les forces

de la Nature, fascine, surtout lorsqu'elle
est parcourue de spectaculaires envoû

tements, notamment dans la partie du

choeur.

« Nous faisons débuter l'histoire à notre

époque - un environnement urbain

industriel - mais l'imagination des deux

enfants colore cette réalité », explique

le metteur en scène James Bonas. Et de

poursuivre : « Gerda, en s'éloignant de

chez elle, revient à une époque de rituels,

de chamans, de forêts et d'esprits des

animaux qui y vivent. Plus elle s'enfonce

dans le Nord, plus les mythes et sym

boles anciens gagnent en puissance. »

Dans le projet, le rôle du vidéaste d'ani

mation Grégoire Pont est fondamen

tale. Ses compositions visuelles sont
projetées sur un rideau transparent fait

de chaînes et « permettent aux chan

teurs de traverser l'image, ou de chan
ter derrière en étant immergés dans les

animations », résume-t-il. Voilà qui est

de nature à créer des effets magiques...

Quant au style graphique, il « joue avec

les lignes des fissures sur la glace, les bri
sures du verre et ces lignes font penser

à des toiles d'araignées qui symbolisent

aussi la possession, l'emprise. »

À l'Opéra (Strasbourg), du 15 au 21 septembre

À La Filature (Mulhouse), vendredi 1“r et

dimanche 3 octobre

operanationaldurhin.eu

festivalmusica.fr

> Rencontre avec l'équipe artistique à la

Librairie Kléber (Strasbourg), 14/09 (18h)

librairie-kleber.com

> Autre pièce iconique d'Abrahamsen, Schnee

est donnée pendant le festival par l'Ensemble

Recherche (18/09, Les Halles Citadelle,

Strasbourg) - festivalmusica.fr

Septembre 2021
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En avant
Musical

Pour sa 39e édition,
le festival international

des musiques

d'aujourd'hui entend

relier les mondes et

ouvrir les imaginaires.

| ÉVÉNEMENT| Du 16 septembre
1

1 au io octobre,
Stéphane Roth et son équipe

font de Strasbourg la ville qui

compte en matière de musique

contemporaine comme de

formes hybrides. Le directeur

du festival aux plus de 6o

œuvres, dont seize créations

et un mini-Musica sur-mesure

pour les enfants, doit pourtant
faire face à des «baisses

de budget importantes,

notamment de ia Sacem.

Mais pas question de

renoncer au moindre volet

de notre programmation. »
Une posture offensive qui

colle aux enjeux traversant

l'édition 2021 où se tressent

animisme et redéfinition du

rapporta l'environnement,
dans un croisement entre

l'omniprésence du

numérique et la résurgence

de pratiques spirituelles.

Ainsi en va-t-il des jeux

vocaux en langue inuit de

Katajjaq, par deux artistes

venant du Nunavik (24/9,

Halles Citadelle). Une culture
arctique dont Philippe Le Goff

dessine, la même soirée, un

imaginaire mêlant récit,
images et objets dans un

essai de documentaire vivant.
L'ensemble Roomful ofTeeth

(16/9, Halles Citadelle) malaxe

d'étonnants chants de gorge,

des musiques populaires et

une polyphonie héritée de la

Renaissance. Membre du

groupe, la compositrice
minimaliste américaine

Caroline Shaw propose aussi

woo façons de regarder une

orange (23/9, église Saint-

Paul). De la musique de
chambre étonnante écrite

par celle dont l’originalité

et le talent l'ont amené

à produire des albums des

rappeurs Nas et Kanye West.

UNE INSTALLATION IMMERSIVE

Mais c'est sûrement

Alexander Schubert qui signe

l'ovni le plus fou : composé à

grand renfort d’intelligence

artificielle, Asterism

(réalisé au Maillon avec

l'ONR) est une installation

immersive et interactive,
accessible en continu

du vendredi 17 septembre

au coucher du soleil (i 9 h 37)

jusqu'au dimanche 19 à son

lever (7hn). 35I134 d'un rituel
se voulant un «pèlerinage

face à la nature» jouant

de la frontière entre

réalité et virtualité. •

Thomas Flagel

[ INFO + ] 
festivalmusica.fr
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